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Situation de départ 

• Les entreprises et les clients privés suisses ne peuvent pas passer commande 

directement auprès d’un grand nombre de distributeurs et de fabricants à l’étranger 

et sont plutôt redirigés vers leurs succursales ou portails Internet en Suisse.

• En raison de la restriction des importations parallèles et des accords de prix et de 

livraison conclus entre les importateurs, les entreprises suisses de différents 

secteurs tout comme les consommateurs sont contraints d’acheter des 

consommables et des biens de consommation durables importés, parfois à des 

prix nettement plus élevés que les entreprises et consommateurs étrangers. 

• La seule option pour contourner cette restriction à l’importation est d’avoir recours 

à des importateurs généraux ou de créer des succursales à l’étranger.
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Approche méthodologique

- Nous avons étudié certains secteurs qui, selon les indices des prix, se situent à un 

niveau nettement supérieur à la moyenne de l’UE ou qui, sur la base de 

recherches sur Internet et de discussions d’experts, se sont avérés être des 

secteurs où les prix surfaits sont particulièrement élevés. 

- L’étude vise à montrer quels secteurs et produits sont particulièrement touchés 

par ces prix d’importation plus élevés et dans quelle mesure. 

- L’étude se concentre sur les commandes passées sur les boutiques en ligne, 

lesquelles - contrairement aux achats directs à l’étranger - sont empêchées par le 

géoblocage ou les refus de livraison des fournisseurs étrangers.

- Dans le cadre de ce projet, les prix ont été systématiquement relevés et les 

données secondaires analysées afin d’estimer le surcoût d’un achat en Suisse; les 

données ne prétendent pas à l’exhaustivité, mais servent principalement 

d’estimation approximative de la surtaxe pratiquée en Suisse.

- L’enquête sur les prix s’est déroulée principalement sur Internet entre le début du 

mois de janvier et la mi-février 2020. 

- Le projet vise à montrer les effets des prix d’achat plus élevés sur les 

fournisseurs, les producteurs, les distributeurs et les consommateurs.
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Limitations méthodologiques

- Le panier d’achat ne peut pas être représenté dans tous les secteurs en fonction 

des parts de marché des différents produits ou fabricants – pour cela, il faudrait 

disposer d’informations sur le marché au-delà de son volume. 

- Les produits analysés ont été sélectionnés de façon aléatoire. Les prix des 

produits présentés comme nouveautés dans la boutique en ligne suisse sur la 

page d’accueil de la catégorie respective ont été comparés. Cependant, on ne 

saurait dire avec certitude si ces produits sont représentatifs de l’ensemble des 

produits.

- Plus de 1000 produits de différents groupes ont été comparés en termes de prix 

en Suisse et à l’étranger. Toutefois, dans certains groupes de produits, l’intervalle 

de confiance pour l’écart moyen déterminé peut être plus élevé que dans d’autres 

groupes.

- Les promotions 3 pour 2 qui sont très répandues en Suisse, notamment dans le 

secteur des soins pour le corps et des couches, n’ont pas été prises en compte.
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Les branches analysées

Secteur Business-to-Business

• Les soins de santé: dispositifs et consommables médico-techniques; outils; équipements 

pour cabinets médicaux

• Restauration: appareils électroniques, accessoires, meubles; boissons non alcoolisées, etc.

• Recherche / Education: équipements et consommables / matériel et logiciels

Secteur Business-to-Consumer

• Boutiques de mode / vêtements de marque (hormis chaussures)

• Produits de soins pour le corps / secteur de la parfumerie 

• Lentilles de contact, matériel / consommables

• Alimentation pour nourrissons, couches

Les groupes de produits dont le niveau de prix est inférieur à la moyenne ou moyen par 

rapport à l’UE n’ont pas été analysés

• Chaussures (2018: 105)

• Mobilier, tapis et autres revêtements de sol (2018: 88)

• Domotique (2018: 94)
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Situation dans le secteur hospitalier
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Situation dans le secteur de la santé (hôpitaux)

- L’essentiel des consommables et des biens de consommation est acheté 

directement auprès des succursales suisses des fabricants. 

- Les experts estiment que 70% des consommables et des biens de consommation 

pourraient également être achetés à l’étranger.

- Dès 2017, l’organisme de surveillance des prix a recommandé aux hôpitaux de 

former des groupes d’achat et d’examiner la possibilité d’importations directes et 

parallèles.

- En règle générale, l’achat direct à l’étranger n’est pas possible - les 

hôpitaux/acheteurs intéressés sont orientés vers les succursales suisses des 

fabricants.

- Grande transparence des prix dans le secteur: la majorité des hôpitaux est 

contractuellement tenue de garder les prix d’achat confidentiels.

- De nombreux hôpitaux hésitent également à recourir aux importations parallèles: 

d’une part, parce qu’ils craignent - généralement sans raison - une restriction des 

prestations de réparation et d’entretien, et d’autre part, parce qu’il existe souvent 

un lien étroit entre la profession médicale et les succursales suisses.
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Différences de prix des biens de consommation et des biens durables

dans le secteur hospitalier

En 2019, l’hôpital cantonal de Winterthour a analysé systématiquement les prix d’environ 

1500 produits, en comparant les prix des produits proposés par les importateurs parallèles avec 

ceux des produits actuellement achetés directement en Suisse auprès du KSW. Selon cette 

analyse, environ 70% des produits pourraient être achetés à l’étranger ou par l’intermédiaire 

d’importateurs parallèles et les prix des importateurs parallèles s’écartent en moyenne d’environ 

23% des prix pratiqués par les succursales suisses des fabricants. Si les commandes directes à 

l’étranger étaient possibles, les importateurs parallèles perdraient 15 à 20% de marge 

bénéficiaire.

En 2017, l’organisme de surveillance des prix a déjà examiné la situation des prix des produits 

médicaux dans le secteur hospitalier. Dans ce cadre, une différence de prix de 14 à 37% a été 

constatée. Cela correspond à peu près aux résultats de l’étude au KSW Winterthour. «L’étude 

n’est pas représentative des produits médicaux dans leur intégralité, car la sélection des 

produits étudiés est très limitée. En raison de la qualité des données disponibles, une 

comparaison des prix à l’étranger n’a été possible que pour les quatre groupes de produits 

suivants: électrocardiographe, systèmes à ultrasons, défibrillateurs CRT (CRT-D) et stimulateurs 

cardiaques CRT (CRT-P)». Selon cette étude, les prix des produits médicaux analysés en 

Suisse diffèrent de 14 à 37% de ceux pratiqués à l’étranger (Meierhans/Wasmer, 2017, Bulletin 

d’information sur la surveillance des prix 3/17, p. 2).
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Résultats de l’analyse des prix du KSW (hôpital cantonal de Winterthour) – 23% 

en moyenne de majoration des prix en Suisse 

Source: Müller/KSW, 2019
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Exemples de différences de prix pour les consommables

Si un article est reconnaissable par une image, celle-ci doit 
être interprétée uniquement comme une représentation à 
titre d’exemple du groupe de produits

. 

Source: KSW, 2020
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Potentiel d’économies dans les hôpitaux suisses

Le KSW représente 2,5% des hôpitaux suisses en termes d’effectifs et 2% des hôpitaux 

suisses en termes de dépenses de fonctionnement 

Potentiel d’économies par l’acquisition de 70% des consommables et biens de 

consommation auprès d’importateurs exclusifs: 

Hôpital cantonal de Winterthour 8,1 millions de francs par an 

→ Extrapolation pour la Suisse: entre 324 et 405 millions de francs suisses par an.

Potentiel d’économies par l’acquisition de 70% des consommables et biens de 

consommation directement à l’étranger (économie de 15% de marge bénéficiaire, qui 

demeure actuellement auprès des importateurs exclusifs): 

Hôpital cantonal de Winterthur 11,9 millions de francs par an 

→ Extrapolation pour la Suisse: entre 480 et 600 millions de francs suisses par an.
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Situation dans le secteur de l’hôtellerie-restauration
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Situation dans le secteur de la restauration hors domicile / de la restauration

Nombre d’établissements de restauration en Suisse de 2011 à 2017
Source : https://de.statista.com/statistik/daten/studie/500866/umfrage/gastronomiebetriebe-in-der-schweiz/ 



24.02.2020Institut 14

Situation dans le secteur de la restauration hors domicile / de la 

restauration

• «Outre l’emplacement, le concept et la spécificité, les coûts du personnel et des 

marchandises sont les facteurs décisifs de succès ou d’échec dans l’hôtellerie-restauration 

(Gastroconsult dans le Reflet économique de la branche de GastroSuisse 2019, p. 43). 

• En 2017, le coût des marchandises dans les restaurants et les hôtels représentait environ 

29,1% du chiffre d’affaires total. Par rapport au chiffre d’affaires d’une entreprise de 

restauration moyenne (Gastroconsult dans le Reflet économique de la branche de 

GastroSuisse 2019, p. 44), le coût annuel moyen des marchandises d’un établissement de 

restauration est d’environ 230 000 CHF (estimation Gastrosuisse). 

• Un panier d’achat typique dans un restaurant se compose de 80 à 90% de dépenses 

alimentaires (Food & Beverages). La partie restante est couverte par les produits de 

nettoyage, les textiles (vêtements, linge de table), les articles en papier (papier hygiénique, 

papier ménager) et la vaisselle jetable (ci-après dénommés «consommables»). 

• En 2017, la Suisse comptait environ 23 000 établissements de restauration. En supposant 

que la moitié de ces entreprises (11 500) achète un panier annuel moyen de 230 000 CHF, 

le coût total des marchandises pour ces 11 500 entreprises s’élèverait à 2,645 milliards, la 

part la plus importante (80-90%) étant imputable à l’alimentation. 
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Situation dans le secteur de l’approvisionnement hors foyer / la restauration 

(articles de consommation durable et non durable)
• En conséquence, le coût des marchandises pour les 10 à 20% restants (consommables et produits de 

consommation courante) est d’environ 23 000 à 46 000 francs suisses par établissement et par an. 11 500 

entreprises qui achètent un panier d’achat annuel moyen dépensent environ 246,5 millions de francs suisses 

- 493 millions de francs suisses par an en consommables.

• Sur la base d’un panier d’achat typique, une «surtaxe Suisse» d’environ 48% pour des produits identiques 

(hors différence de TVA, frais de douane et de livraison) a pu être calculée par rapport à l’Allemagne. Ce 

pourcentage calculé sur la base d’un échantillon est conforme aux estimations de la différence de prix de 20 

à 50% de Gastrosuisse. La différence de prix déterminée varie entre 4 et 151% et est de 37% en moyenne. 

• Si les consommables et les biens de consommation étaient achetés à l’étranger, une entreprise de 

restauration moyenne pourrait ainsi économiser entre 7500 et 15 000 francs par an. Si l’on considère 

que 75% des entreprises de restauration hors domicile achètent individuellement (pas encore par le biais de 

coopératives d’achat), on estime que 8625 entreprises (75% des 11 500 entreprises) pourraient économiser 

entre 64 et 129 millions de francs par an pour les consommables et les biens de consommation si l’achat 

individuel était possible sans la «surtaxe Suisse».

• Si l’analyse prend également en compte les 5441 établissements d’hébergement selon l’Office fédéral de la 

statistique (OFS, 2019, statistique sur la structure des entreprises STATENT), ceux-ci pourraient 

économiser entre 41 et 82 millions de francs par an en cas d’achat à l’étranger. 

• Au total, les entreprises de restauration et d’hôtellerie pourraient ainsi économiser un maximum de 211 

millions de francs dans le seul domaine des articles de consommation durable et non durable. Il s’agit d’une 

estimation très prudente, car seul le potentiel d’économies de la moitié des entreprises de restauration 

suisses a été pris en compte. 
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Exemples de différences de prix pour les consommables et les biens de 

consommation
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Situation dans le secteur de la restauration hors domicile / la restauration 

(boissons froides non alcoolisées)

• Les boissons sans alcool constituent une autre part importante du panier de produits d’un 

restaurant suisse moyen. Selon les estimations de l’association des cafetiers-restaurateurs 

de Bâle-Ville, les boissons chaudes et froides sans alcool représentent 20% du panier de 

produits moyen d’un restaurant suisse. Les boissons froides sans alcool examinées dans les 

enquêtes sur les prix représentent 8,2% de ce chiffre. Ce groupe comprend les boissons 

gazeuses (Cola, Fanta, Sprite, etc.) ainsi que les eaux minérales et les jus.

• A ce jour, les importations parallèles ont été entravées par diverses conditions-cadres. Il 

s’agit notamment des droits de douane et des restrictions de volume sur les importations. 

Garantir la chaîne du froid ainsi que la durée de conservation des produits constitue 

également un défi. Si un produit est importé en parallèle, le certificat d’origine fait très 

souvent défaut, ce qui entraîne des sanctions douanières lors de l’importation. A cela 

s’ajoute le fait que souvent seuls les importateurs exclusifs sont disponibles, rendant ainsi 

tout achat direct impossible. Lors de l’achat de boissons gazeuses telle que le Coca-Cola, 

d’autres barrières commerciales apparaissent parce que les commerçants étrangers refusent 

de vendre les produits à des clients suisses.
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Situation dans le secteur de la restauration hors domicile / de la 

restauration (boissons froides non alcoolisées)

• Si toutefois, une estimation prudente suppose que la moitié des établissements de 

restauration suisses (11 500) achète un panier de marchandises d’une valeur totale de 

230 000 CHF par an, alors 18 860 CHF sont dépensés en boissons fraîches non alcoolisées 

par établissement et par an. Extrapolé à 11 500 établissements, le coût des marchandises 

pour les boissons froides non alcoolisées dans les établissements de restauration suisses 

s’élève à environ 217 millions de francs suisses.

• Dans le cadre des enquêtes de prix, les prix d’achat en Suisse pour les boissons froides 

non alcoolisées révèlent une différence de prix de 92% par rapport au commerce 

allemand (hors TVA, frais de consigne et frais de transport). 

• Si une entreprise moyenne de restauration hors domicile en Suisse avait la possibilité 

d’acheter des boissons froides non alcoolisées en Allemagne sans aucune barrière 

commerciale, des économies d’environ 9000 CHF par an et par entreprise seraient 

possibles. 

• Si 75% des 11 500 établissements, selon une estimation prudente, continuaient à acheter 

individuellement, 8625 entreprises économiseraient environ 78 millions de francs 

suisses par an en achetant des boissons froides non alcoolisées en Allemagne (hors 

consigne, TVA, frais de douane et de transport).
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Situation dans le secteur de la recherche
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Situation dans le secteur de la recherche

• Voici ce que révèlent les discussions d’experts: en Suisse, les hautes écoles axées sur la 

recherche dépensent également plusieurs centaines de millions de francs suisses par an 

pour l’achat de consommables et de produits de consommation.

• L’Université et l’EPF de Zurich se sont associées, par exemple, pour acheter des 

consommables tels que les articles en plastique, pipettes, gants, mais aussi pour des 

équipements, etc. L’objectif: augmenter le pouvoir de négociation vis-à-vis des fournisseurs 

en Suisse.

• Les importations directes en provenance de l’étranger ne sont pas considérées comme 

intéressantes en raison de l’augmentation des ressources requises pour le dédouanement et 

la commande. 

• Les estimations issues des discussions d’experts supposent des prix de 10 à 20% plus 

élevés pour l’achat de produits en Suisse. 

• Toutefois, là aussi, la transparence des prix est entravée par une série de rabais tels que les 

rabais de volume, de projet, de groupe ou de fidélité. 

• En supposant que les coûts d’acquisition des consommables soient de 300 à 400 millions de 

francs par an, une surtaxe Suisse de 15% signifierait un potentiel d’économies annuelles de 

40 à 53 millions de francs suisses.
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Situation dans le secteur de l’acquisition de logiciels

• Les entreprises suisses se sont également longtemps senties lésées par des prix suisses plus 

élevés pour l’achat de logiciels SAP principalement. Par exemple, il y a eu un désaccord avec SAP 

concernant le taux de change utilisé. Les clients existants, en particulier, avaient contractuellement 

cimenté des taux de change défavorables, ce qui a entraîné des coûts supplémentaires. Toutefois, 

selon Peter Hartmann de la communauté d’intérêts SAP Suisse, ce problème a été entretemps 

largement traité et clarifié avec SAP, en partie grâce à la pression exercée par le surveillant des 

prix et la commission de la concurrence.

• Selon les calculs de la CI SAP, les pourcentages de maintenance plus faibles permettent aux 

membres suisses de la CI SAP d’économiser environ 12 millions de francs suisses par an. (La CI 

SAP (CH) a été fondée en 2008** et compte actuellement plus de 100 entreprises membres en 

Suisse. Elle réunit un montant de licence SAP d’environ 500 millions de francs suisses). 

• Les entreprises suisses peuvent également obtenir des licences directement auprès de SAP en 

Allemagne.

• Même si les prix catalogue sont largement harmonisés au niveau international, il y a toujours un 

manque de transparence en ce qui concerne les rabais. «Marchandage en matière de rabais -

selon la taille de l’entreprise, des remises sur les prix catalogue de 0 à 98%. Ce problème existe 

essentiellement pour les petites entreprises suisses».
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Situation dans le secteur de l’habillement
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Situation dans le secteur de l’habillement

- En 2019, les chiffres d’affaires pour l’habillement en Suisse s’élevaient à environ 

11,14 milliards de francs, dont 58% pour les vêtements pour femmes, 30% pour les 

vêtements pour hommes et 12% pour les vêtements pour enfants.

- Outre leurs boutiques en ligne nationales, les fabricants et distributeurs étrangers proposent 

des boutiques en ligne spécifiques pour la Suisse, qui diffèrent principalement sur un point: 

la politique tarifaire.

- En règle générale, une commande directe dans une boutique en ligne étrangère est possible 

pour des livraisons à l’étranger, mais pas pour des livraisons en Suisse. 

- Cette lacune est actuellement comblée par des fournisseurs tels que https://meineinkauf.ch

et Internetshopper.club (http://www.internetshopper.club), qui assument également le rôle 

d’importateurs généraux dans le secteur BtoC et qui, par exemple, prennent en charge la 

livraison et le dédouanement des livraisons pour un prix de 14,90 CHF pour les colis pesant 

jusqu’à 10 kg – toutefois sans compensation de la TVA. 

- Les prix des boutiques en ligne suisses et allemandes de dix fournisseurs différents ont été 

comparés. Les prix de 20 à 80 produits ont été utilisés pour la comparaison des prix; les 

produits déclarés comme nouveaux sur la page d’accueil suisse ont été sélectionnés. Au 

total, les prix de 514 articles d’habillement ont été comparés.

https://meineinkauf.ch/
http://www.internetshopper.club/
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Beispiel Importeure im BtoC-Bereich
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Résultats de l’analyse systématique des prix dans le secteur de l’habillement

- En moyenne, les prix des vêtements suisses sont environ 38% plus chers que ceux du 

magasin en ligne allemand (valeur médiane 33%; taux de change 1 EUR = 1,15 CHF, TVA 

corrigée, hors droits de douane). Si l’on ne tient pas compte de l’ajustement de la TVA, 

les prix suisses sont en moyenne 20% plus élevés que ceux dans le cadre d’une 

commande dans une boutique en ligne allemande.

- Pour 4% des produits, les prix à l’étranger sont plus élevés, alors que pour 23% des 

vêtements, les prix en Suisse sont plus de 50% plus élevés que dans la boutique en ligne 

étrangère.

- Dans une boutique en ligne, les prix diffèrent même en moyenne de 78% pour les mêmes 

produits provenant du même fournisseur à l’étranger. 

- Dans le cas d’une boutique en ligne examinée, les prix suisses et étrangers des vêtements 

pour enfants sont identiques, hors différence de TVA, tandis que les prix des vêtements pour 

hommes et femmes diffèrent d’environ 35%.

- Si l’on prend comme base la différence de prix calculée de 38%, cela signifierait un potentiel 

d’économies d’environ 3,07 milliards de francs pour un volume de marché de 11,14 milliards 

de francs si les produits étaient achetés à l’étranger. Hors ajustement TVA, le potentiel 

d’économies par an est de 1,86 milliard de francs suisses.

- Si l’on tient également compte des frais de port et de dédouanement dans la comparaison 

des prix et que l’on suppose une différence de prix de 15%, le potentiel d’économie annuel 

est encore de 1,45 milliard de francs suisses. 
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Exemple de calcul pour la commande de vêtements en Allemagne 

Tailleur-pantalon: prix en Allemagne: 120 euros, prix en Suisse: 175 CHF

Prix initial allemand 120 euros

Déduction de la TVA allemande (19%) 19,16 euros → 100,84 euros

Frais de port (exemple) 12,90 euros

Valeur de l’envoi hors TVA 113,74 euros

Valeur de l’envoi en CHF (1 EUR= 1.15 CHF) 130,8 CHF

Droit de douane de base 11,50 CHF

Droit de douane 3% de la valeur de 

la marchandise
3,92 CHF

TVA suisse 7.7% 10,07 CHF

Prix TVA suisse incluse 156,29 CHF

Différence de prix Allemagne et Suisse de 12% dans cet exemple
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Exemple de calcul pour la commande de vêtements en Allemagne –

Exemple sans droits de douane ni frais d’expédition

Tailleur-pantalon: prix en Allemagne: 120 euros, prix en Suisse: 175 CHF

Prix initial allemand 120 Euro

Déduction de la TVA allemande (19%) 19.16 Euro → 100.84 Euro

Valeur en CHF (1 EUR= 1.15 CHF) 116 CHF

TVA suisse 7.7% inclus 8.95 CHF

Prix TVA suisse incluse 124.95 CHF

Preisdifferenz dt. und Schweizer Webshop 50.05 CHF

Différence de prix Allemagne et Suisse 40%



24.02.2020Institut 28

Exemples de différences de prix dans le secteur de l’habillement
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Potentiel d’économies pour les consommatrices et consommateurs dans le 

secteur de l’habillement

Dépenses moyennes par habitant pour l’habillement en Suisse: 

1287 CHF par an

Potentiel d’économies pour les achats à l’étranger (hypothèse: prix en Suisse 

20% plus élevés qu’à l’étranger; hors compensation de la TVA, frais de douane et 

de livraison) : 

214 CHF
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Situation dans le secteur des produits de soin pour le visage et le corps
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Description du marché des produits de soin pour le visage et le corps 

• En Suisse, environ 2,3 milliards de francs suisses sont dépensés chaque année 

pour les soins corporels, y compris les soins capillaires et les produits de rasage.

• La part des dépenses pour les soins du visage dans le total des dépenses dans le 

secteur des produits de soin pour le visage et le corps est de 18,8%, tandis que les 

dépenses pour les produits de soins corporels représentent 11,6%. 

• Le chiffre d’affaires total pour la vente de produits de soins du visage et du corps 

en 2016 s’est élevé à environ 748 millions de francs suisses en dépit d’une baisse 

du volume du marché (Czibulinski, Johanna (2018): Franchise Market Study 2018, 

disponible sur https://www.franchisedirekt.com/information/franchise-marktstudie-

2018-kosmetik-und-korperpflege)

https://www.franchisedirekt.com/information/franchise-marktstudie-2018-kosmetik-und-korperpflege
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Résultats de l’analyse des prix pour les produits de soin du visage et du corps

- Les prix de 30 produits de soins du visage et du corps sélectionnés au hasard 

dans cinq boutiques en ligne différentes ont été comparés. 

- Les prix des produits ne varient guère entre les fournisseurs en Allemagne et en 

Suisse.

- La différence de prix moyenne (hors différence de TVA, frais de livraison et de 

douane) entre les boutiques en ligne suisses et allemandes est de 57%, avec des 

différences de prix comprises entre 40 et 145% selon les marques.

- Si l’on prend comme base un volume de marché d’environ 748 millions de francs 

suisses, les économies annuelles réalisées grâce aux achats directs à l’étranger 

pourraient s’élever à environ 271 millions de francs suisses par an. Par habitant, 

cela correspond à un potentiel d’économies d’environ 32 CHF.
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Situation dans le secteur des produits de protection solaire
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Description du marché des produits de protection solaire

• En Suisse, environ 47 millions de francs sont dépensés chaque année pour 

les produits de protection solaire.

• Voici ce que montre la comparaison des prix de deux boutiques en ligne 

suisses avec les boutiques en ligne de fournisseurs allemands: en moyenne, 

les produits de protection solaire en Suisse sont 81% plus chers que les 

mêmes produits de protection solaire à l’étranger. La fourchette des 

différences de prix est de 36 à 164%. 

• L’extrapolation des différences de prix indique un potentiel d’économies 

d’environ 21 millions de francs par an grâce à l’achat de produits de 

protection solaire à l’étranger.

Limite méthodologique : la comparaison des prix est basée sur dix produits.
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Description du marché des couches et de l’alimentation pour bébés

• En Suisse, environ 200 millions de francs sont dépensés chaque année pour les 

couches et les aliments pour bébés, dont 148 millions pour les couches et 

52 millions pour les aliments pour bébés.

• Pour comparer les prix, les prix de 25 couches et de 10 laits en poudre pour bébés 

différents ont été comparés dans trois boutiques en ligne allemandes et deux 

suisses. En raison des différentes tailles d’emballage, le prix à l’unité ou le prix 

pour 100 g a dû être utilisé pour la comparaison des prix.

• Pour les couches, les prix en Suisse sont en moyenne 61% plus élevés qu’en 

Allemagne. Les différences de prix pour les produits spéciaux tels que les couches 

pour la baignade et les couches pour nouveau-nés sont supérieures à la moyenne.

• Pour le lait en poudre pour bébés, les produits en Suisse sont en moyenne 45% 

plus chers. Il convient toutefois de mentionner que pour une marque, les produits 

en Suisse ne sont que légèrement plus chers.

• Globalement, les achats à l’étranger permettraient de réaliser des économies 

estimées à 56 millions de francs suisses pour les couches et à 22 millions de 

francs suisses pour les aliments pour bébés.
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Exemple de différences de prix pour les couches 
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Situation dans le secteur de la parfumerie
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Comparaison des prix pour les parfums

• Les Suisses, femmes et hommes confondus, dépensent plus de 340 millions de francs par 

an en parfumerie (volume du marché suisse selon les statistiques). 

• Les parfums pourraient tout à fait être livrés depuis l’étranger - mais les boutiques en ligne 

examinées en France et en Allemagne ne livrent pas en Suisse.

• Les prix de 55 produits d’une boutique en ligne de parfumerie française et d’une boutique en 

ligne allemande ont été comparés aux prix de deux boutiques en ligne suisses. 

• L’analyse révèle qu’il existe également des offres spéciales isolées où les prix des parfums 

examinés étaient plus bas en Suisse que dans les boutiques en ligne étrangères. Cependant, 

c’est plutôt l’exception. En moyenne, les prix des deux boutiques en ligne suisses sont 33% 

plus élevés que ceux de la boutique en ligne allemande, voire 78% plus élevés que ceux de 

la boutique en ligne française.

• Si les consommateurs et consommatrices suisses pouvaient commander tous les produits de 

parfumerie sur la boutique en ligne française, ils pourraient économiser au total près de 

150 millions de francs par an, du moins en théorie.
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Exemples de différences de prix dans le secteur de la parfumerie
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Situation dans le secteur des lentilles de contact
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Comparaison des prix dans le secteur des lentilles de contact 

• Les Suisses, femmes et hommes confondus, dépensent près de 200 millions de francs par 

an pour les lentilles de contact (volume du marché suisse selon les statistiques).

• Une grande partie des lentilles de contact pourrait être commandée via Internet - mais les 

fournisseurs ne livrent pas en Suisse ou ont activé le géoblocage, ce qui empêche les 

consommateurs suisses d’accéder à la boutique en ligne allemande.

• La comparaison des prix de 76 lentilles de contact de marques différentes dans deux 

boutiques allemandes et deux boutiques suisses du même fournisseur révèle que les 

différences de prix varient de moins 25% à 84%. En moyenne, les lentilles de contact en 

Suisse sont environ 14% plus chères qu’en Allemagne. 

• Dans une boutique, la différence de prix moyenne est de 19% et de 8% dans l’autre. 

• A noter: les différences de prix entre l’Allemagne et la Suisse varient selon la marque ou le 

fabricant. Et les différences de prix des lentilles de contact pour l’astigmatisme sont 

particulièrement importantes.

• Si toutes les lentilles de contact étaient commandées directement dans la boutique en ligne 

la moins chère d’Allemagne au lieu de celle de Suisse, les consommateurs suisses 

pourraient économiser environ 31 millions de francs par an.

.



24.02.2020Institut 42

Exemples de différences de prix pour les lentilles de contact
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Estimation du potentiel d’économies pour des groupes de produits 

sélectionnés dans le secteur des biens de consommation via un 

approvisionnement à l’étranger

Source volume de marché: statista; étude de marché franchise 2018 

Volume du marché en 

Suisse 

Différence de prix en 

pourcentage par 

rapport à l’acquisition 

en Allemagne ou en 

France 

Economies en cas 

d’acquisition à 

l’étranger, en millions 

de francs
Soins du corps et du 

visage

748 millions de francs +57% 271
Produits de 

protection solaire 47 millions de francs +81% 21

Parfumerie 341 millions de francs +31-78% 149

Couches 148 millions de francs +61% 56

Aliments pour bébés 62 millions de francs +45% 22

Lentilles de contact 196 millions de francs +18% 30

Habillement 11 140 millions de francs +20% 1856

TOTAL secteur 

Business-to-

consumer

≈ 2.4 milliards de 

francs suisses par 

an 
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Vue d’ensemble du potentiel d’économies dans les secteurs et groupes de 

produits étudiés grâce aux achats directs à l’étranger

A cela s’ajoute le potentiel d’économies dans les secteurs non étudiés tels que l’industrie 

pharmaceutique ou l’industrie agroalimentaire.

Potentiel d’économies annuelles via 

l’approvisionnement à l’étranger, en 

millions de francs

Secteur hospitalier Max. 600

Restauration hors domicile / restauration

(consommables et produits de consommation)
Max. 211

Restauration hors domicile / restauration

(boissons froides non alcoolisées)
Max. 78 

Secteur de la recherche Max. 40

Sélection de groupes de produits dans le secteur des biens de 

consommation
Max. 2400

TOTAL ≈ 3,33 milliards de francs par an
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Conclusion

Certes, il n’est ni souhaitable ni réaliste que les approvisionnements s’effectuent 

entièrement à l’étranger. Les différences de prix estimées à 3,33 milliards de francs 

suisses - dans les seuls domaines étudiés - sont plutôt un chiffre théorique. 

Toutefois, toute entreprise, institution publique ou consommateur privé devrait pouvoir 

acheter à l’étranger aux prix du marché qui y sont proposés et exploiter le potentiel 

d’économies individuel. A l’heure actuelle, cela n’est toutefois que partiellement 

possible, car la majorité des fabricants et des distributeurs étrangers 

n’approvisionnent pas directement les clients suisses. Une modification de la loi sur 

les cartels augmenterait la pression sur les fabricants et les revendeurs étrangers et 

faciliterait la passation de commandes à l’étranger pour les entreprises et les 

consommateurs, ce qui, à plus long terme, entraînerait une réduction du niveau des 

prix en Suisse.
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Plateformes analysées habillement

Breuninger: https://www.breuninger.com/de und https://www.breuninger.com/ch

C&A: https://www.c-and-a.com/ch/ und https://www.c-and-a.com/de/de/shop

Esprit: https://www.espritshop.ch/ und https://www.esprit.de

H&M: https://www2.hm.com/de_ch und https://www2.hm.com/de_de

Hugo Boss: https://www.hugoboss.com/ch und https://www.hugoboss.com/de

MarcoPolo: https://www.marc-o-polo.com/de-ch und https://www.marc-o-

polo.com/de-de

Navabi: https://de.navabi.ch und https://de.navabi.de

Peter Hahn: https://www.peterhahn.ch und https://www.peterhahn.de

S.Oliver: https://www.soliver.ch und https://www.soliver.de

Zalando: www.zalando.ch und www.zalando.de und https://www.peterhahn.ch

https://www.breuninger.com/de
https://www.breuninger.com/ch
https://www.c-and-a.com/ch/
https://www.c-and-a.com/de/de/shop
https://www.espritshop.ch/
https://www.esprit.de/
https://www2.hm.com/de_ch
https://www2.hm.com/de_de
https://www.hugoboss.com/ch
https://www.hugoboss.com/de
https://www.marc-o-polo.com/de-ch
https://www.marc-o-polo.com/de-de
https://de.navabi.ch/
https://de.navabi.de/
https://www.peterhahn.ch/
https://www.peterhahn.de/
https://www.soliver.ch/
https://www.soliver.de/
http://www.zalando.ch/
http://www.zalando.de/
https://www.peterhahn.ch/
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Platesformes analysées pour les articles de droguerie et de parfumerie ainsi 

que pour les couches et les aliments pour bébés

Coop: https://www.coopathome.ch/

DM-Drogerien: https://www.dm.de/

Douglas: https://www.douglas.de/ und https://www.douglas.ch/de

Migros: https://www.leshop.ch

Müller: https://www.mueller.de/

Notino: https://www.notino.fr

Rossmann: https://www.rossmann.de/de/

https://www.coopathome.ch/
https://www.dm.de/
https://www.douglas.de/
https://www.douglas.ch/de
https://www.leshop.ch/
https://www.mueller.de/
https://www.notino.fr/
https://www.rossmann.de/de/
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Platesformes analysées pour les lentilles de contact

www.discountlens.ch

www.discountlens.de

www.misterspex.ch

www.misterspex.de

http://www.discountlens.ch/
http://www.discountlens.de/
http://www.misterspex.ch/
http://www.misterspex.de/
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Plateformes analysées pour l’équipement dans de la restauration

www.gastro-held.ch www.gastro-hero.de

https://www.erwinmueller.ch

https://www.hotelwaesche.de/

www.weita.ch

www.jobeline.ch

www.jobeline.de

Boissons

http://www.rio-getraenke.ch

https://produkte.metro.de

http://www.gastro-held.ch/
http://www.gastro-hero.de/
https://www.erwinmueller.ch/
https://www.hotelwaesche.de/
http://www.weita.ch/
http://www.jobeline.ch/
http://www.jobeline.de/
http://www.rio-getraenke.ch/
https://produkte.metro.de/

